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. . voia oaavos riaetaré oo prt-
i. Os»'hier de Ciagoy. « io, daaa ort 
, U D'oo teroil pu (oit aeage a là 

M. Jailiea à T N I , »••" eves 
i , HT an OLBèoriafo, pont Atre 
0* tout o u peu honorable, d'oo 

eoatre moi. 
• M ouït poMifttu ainsi que 
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U» arbre d* Noél. - U s » petit) 
Carnot 

BtUlMJnit 

les» de' I' 

Le président de Is 
et Mme Gurnot éonneront. à 

_ ne» féeeo do Neél, dane 1M 9» 
rainée, u n grande fête enfan 

Une, avec arnree de Noël, dlatrlbution de 
joueta, etc., a laquelle auiateront plua de 
«Mentants ptuvraa dea divers arrondta-
M mania de Parla. 

V U Bl fFi l tTEUM IglIlaMISTEe 
Parie, 7 décembre. — An coure du pro-

céade la Haute-Cour, H. Gelez avait dé-
oHrt que M. Mlcbella avait reçu du gène 
rai Boulanger, pour eon Journal l'Action, 
une somme oe 30.000 Ir. 

Lee louruaux beaelangiatss, la Cocard* 
et Vlntramifant l'ayant «cous* de faux 
témoignage, et. Gelez les a poureuivla de­
vant la cour d'acelees 

Ad couri des débale. U a été prouvé 
que àf. lUeheiin avait bien reçu 20.000 fr. 
pour non journal. 

Le jury a rendu un verdict affirmant 
w a M M I e i queeUona. 

l u eenaéquenoe. la cour a coodan.né 
Maton, gérant de la Comme, i dix jours 
de prison ; «fais, rôdac'eur au u ' 
journal, a douze fou ri de prison, et 
pierre, gérant de vinuaiuig—nt, égale 
mens 4 daaiaa jours 4e prison, unacuu à 
UOO franoa d'amende 

— '» d e n a n d e m dommage. 

anau-lntéréte et Deipierre à 1,500 fr. 

NM1VELIES ETMH6EBES 
PORTUGAL 

•MUEE DE SOI PEunO I LlSB0««.IE 

passé é» Mit « U barre s* toge, A rentrée dn 

molle de Millery ont «U confirmée I M. Ooroi 
par H AndiToon. chef de la yojiee loudonuienne, 
etparl'infpscteeV*©eMer%rut se trouve ic 
tuellementdaM la métropole Mitinoique, or; 
il «voit été tout d'abord envoyé pour rocher 
cher l*Vase|-r.d. ' 

EvraudetOatoneltoB .. ooot rentrés A e>erii 
lo U juillet, tiaai que nous l'ayons dit préoe-
djassasatv « la moite anglaise iu il. rspper 
taienl avec eux ae oontsnait au'uue vieille robi 
<*• AoDMall» Ot du HnBe e.te spp.rteuent A l'ex 
agent d'affaire de Levallon Prret. 

Un i*.eterie actuellement i découvrir U moi 
•ou où le ofime o été commis. Ou peut luge: 
dos pHeouUon» mlautieno-s dont les utanHiiv 
su «ont eatoaréd pour que le crime nejflt Jt 
•ooll dowevert, por ce seul ffclt qu'atteun IOC» 
Uire ni Mena ooociergâ d'un ninu ubli quel 
conque de la oopiUle n'a rcrmirq<ié «Tadéea et 
venoooauipecteadsnB aa maiiont le M Juillet 

Un litt trêa important eut ocquis à VlDstruo 
ttoo, fi'olt que, quatre jours «vaut le orlrno, 
Kyroud ettit dan lo plus grande detreaao ; il 
o'ovalt mètna paa de quoi mooger La tS Juillet, 
le aoir trêOt où il se reaoontTa.il à la brasaone 
Ootiomnerg avee M. OoutW et M. H. L 
etail en poiausion d'u a de CM tram 

il Importe dono de reotierpher la 
a fourni à Eyraud tes miiaux 
la parpAtratiou du orime t l t ci 

taite avec la maltraaae. Il eat Kian évident que 
Qabrioild ait partie ovoo son am%nt ; «ilui-ci 
n'ouroit pal laissé fc Paris un témoin — le anul 
pout-otre - de l'UHsalnat de l'haiasier Oouff̂ . 

A U L L B 
DM agents de lo afirete ont «té envoyée dans 

notre ville poor reonerober la trace des n u i -
am> de Oosffd. 

U'aprw une piste nouvelle qui vient d'être 
déeoovorte, Eyraod, qui «o faisait appeler Mi­
chel, en Angleterre, se ferait appeler Liénard, 
en France. 

On o trouvé la trac du passage de ce Liénard 
Pari* ; elle va peut-éti 

.mener laaéenoverte de là m«iaon 
I eU commis. 

Déport do M. Goron 
H- ûoron eat sur le point de o« rendre à Lon 

lros.au sujet de I» reo 
lo Uouffi II emporte a 

DOUBLE ASSASSINAT I TOURS 
Une) f imne «t une servante assommées 

1 coetpo 4e marteau 
daillo rentier., M>le Pelletier, agoe 

soixante-treize a 

iogt quatre a 

a Cnateau-Ooillard 

i pendant qaw les vie 
timee &Uient à Utk 

La servante a éU trouvés la tête dans le ebe 
iniut* ie cràna broyé i 
gorge ouverte do quatre 

La maltreiee a été trou 
daiproasoir oi 
le c S * tort, 
pour ouvrir le coffre. 

X'xtàgsof, ajant 

ladffl A fempe 

. M eo rat* «t _ 
• enfante, leor suite 

•is te gronde maladie d 
_ l eonefcmment M rtgimt auquel 
o est ooumia. 

-zzz^ » eloppé ce matin a Bolem, on (aoe 

Jeta*, itstiâ.'issasrj^t 
«MejSjsU. étale ; lemp«rtnr ait trè» .dlipo» 
XeMHa UeaeC «ne.™ Matatre t* rne». 

""= le» et • • HoaSK «tMeot q ) M d . 

SJM ni l ' É f 1 0 t f M 

fjsnÉuOOnWaWaVIrVf W T P * 

g i F é t e p t ^ s a » ? 

ToaM la famille im 

LE COUP D'ETAT DE 1851 
Mort d'un officier qui y a participé 
On aaionoe la mort de M. Joseph Henry, 

V.«yra Mo lise, ~ 
général des gardes nationales «ie la 

Pliant TTT "*- - de la Légion d'nontieiir,qii' 
s'ut éUist, hier, à Paris, à i Age d•: 85 a u U 
eo*»o»frV»eira avait ioué un rft.e dans ia parpé-
treftias 4* coup d'EUt de t» i . Oa racsate, en 
eflot,«ae le 1er déwœhre, au aoir, as trouvant 
t lg lluill n do f Elysée, ie pnneo-président, 
qui était adossé I la ctiominée, lui fit signa d'ap-
preoÙÎM lui d.t ; 

— xtotAoelr êtu-voue homme A apprendre 
tout t ooop use grosse nouvelle saaa aoor-

ponr cette naît ; arrangti-
i poor ose la garde naUonals ne pnieoo pas 

sraver to paarspaver loue l u lamboare, po 
donna d u ordres 

QUATRE-VINGT-NEUF 
Apres le Dmphiné. voici ta Bretagae qui de-

atare «tr» ,D Mrt.it, oeminaaioD d idaN 
Faeaaaal 

& 

<u p h i n t i parlosaaaU 4a estanaM 
levé le mtaqne pir usa lasarfiBeilea 
taatre tai SéanU de I MsaaUilse. 

vent tout oier eoatre ta regederatioa qu ita 
liât d'IaMrat d'arrêter, coeaxleraat «oa cae 
•se aaaieaiaoeB ïoat dee auravaoatate qui 

BMdeatktMabler l'ordre et tatraoeurillke pa-
éllsie» deaaai Bretagne prta#a«miie»U 

• 4oleataat.ee arrtteat d'ipvlter tous lee 
le«ae»jg»ia»s «rla»revjiu«t reaeiiveler le 
pacte d'union qat Juiqu'ioi a 'servi de eaave-
zareataealiaM swaveartesasta» de no» en 

— ligee patriotique ooa-
letrata ariale 

Irrite fort 
.lit' i l'occasion de Ut mort de 
Lpsrefn* ataar de ta rojaa ia 
" dedans »oia eat ordpeee. 

olà eai dé a'Meaaar da sa 
rt» Umilla tMameetina, ce 

peai eMsvei i avisa ia franc u».L« atoaata, l'An. 
««^eera^apafsia le eWd».. paavea» avoir 

-"-^«etateoisaradlettagae lee 
àVimei point, l ias aeat I 
rVtfacaia, ut toi ealiqaaraet 
iteanatu d'Aattielte eat ia 

Ae plan- Je aa soevient 
1 t'Aaseotblee salieaala 

, j>*»e«a'iewaas>w« «*We««. 

T P l l B T j t e ' p W e deftut , 'Sldl MTCTOfr iPTr. docteur Bonanfanl, > Ir. - C. sf.etiel, 

_ Jacobs, et la droite lui exprime ea aa-

ért»lrar le parquet. Affaire de contWeic«.. 

H. Pumortiar, .C. Catrjoe, P. Loquiea, V. Le 
.lien, Dal, Oast«laln, Vve Lemssre, Lauduyt, 

-H. GatriUA, Lafsbvre, 9. Duaraeaney. P, Catrj, 

s parquet. __ 
M. Jacolia termine gon plaldoyi 

assurant M. Lieerû-vert d* IA cotéAaiiA» de 
la droite. 

M. le président donne l g c r t « d'un Ardre 
du ]our de M. Melot. .11 est ooauLfn CD« 
term«| : * U f>a»U»i|, «ftnwJWal le* 
mesiiref prises par le gouvernement, 
passe à l'ordre «u Jour. e:.-i," 

iatt droite f^elai» e* awOAudiaumgale 
C'est M. Devolder qui succ^deàM. Ja-

qu'il aeVlent pas se défendre,--• i « t » 
posslhle nul rr>M tenu, - i r M l i dè»^u>«r 
des calomnies et des m^QJOdjei. _, 

H. Devolilsr fait allualoD A raffalre 
Pourbaix. L'excaaleot bomuie ignorait 
qu'il eut, affaire 1 un agaut provvKaMur. 

M- Devolder termine aop piteux die 
courue* aiiurant qu'il méprise les accu. 
salions dont U est robjat, 

M. Bar» prend la parole. Ce n'est pas 
seulement la prauebelg*. dit U qui flitrit 
le gor Ver Dément, mot* U prewe éUau-
gère. U corps électoral l'a condamn-ô a 
ion tour dans des élections retenti» 
santé*.Estce que U droite s'iuiagiue qa'eile 
a innoceoté ses mloistre» f u . Jacôog et 
Devoldsr ont lui le débat. 
* U Von Wjmh«k-A u'ànri 

traîné* eu justice a cause des ministres > 
L'honorable ministre d'Etat, relevant 

une allusion de M- Devolder, a propog de 
certains maître* cbanteura.donne au pro 
testeur de Pourbaix une leçon retentis-
saule. < Je u'ai pas, moi, dit M. It.ua, fait 
arrêter six personnes sur la déuonctatiun 
d'un misérable, de ce ponrbaix que voua 
prétendez ne pa* avoir connu T > M. tara 
fait Justice de la piteuse explication mi­
nistérielle M.Devolder connaissait Pour­
baix, ceat prouvé, et &rcb< prouvé. 

M. Basa défie le gouvernement de citer 
un seul avocat qui aurait reçu des com­
munications de SI. ilautter. 

M. B.ira prouve qu'il y a eu vol dans 
l'affaire Conreur. Si l'on avait averti Cou­
reur de» Intention* de Pourbaix, aurait-il 
signé T Non. Il y a donc eu piège, et ce 
piège, M Beernaert en a en la primeur. 
Voilà le nœud de l'affaire. 

H. Sara - Dans on autre paya onarenvarsé 
un président d» la République s propos 

. . Mat*ie. 
ird-duinn, DedmeMcaux-Morlt*lvA.Msarn 

_ast«lie, lï. Stage, A. Lemy, H. Therj, P„ De-
UmlMa. H. Bi.arauivrt, B> rramoet, A. 8 i H 

___. H. Potier, 6v*0 ciuSus : Letobvri, 
Kliuokemalllls, O^onaaluo. _ p. tétooàrt, P . 

au. Dolannov Mirant, V.O'laputle, UàUeao 
Marnscaux, H: Lofeovre, P. Jdatio, R Mies 
i, t . Corsia**; aV Mlinuoy. V. Hotilaoger, H. 

,.nrull«D, O.fcc. clweuu- L * « or. »n|eonri 
Taughe. fc DsUnuuy. Leblanc B»MIIJ irt, Vor 
saille, X Giiitbért, L, Ohe-qu ère. J. Ptevol, H 
Uahagttv. «irtwc.ox Ïr-U a, K,Har; 

étions. II ne faut ois que Ton 
noue la monarcnio,des m.ini»tr»s 

'ont oomploter avec des mouoharde 
i innocent (Vifs applaudissements h 

D état de sarezcitetioit incruysb.e. El.» en 

Oit M, G iuti r qui n'a Été que votre agi>i 

s coûtera e 

CrlLltOl' 
tM. osia 

L'opinion pub'iquô s'est émue de l'inj 
voua avei commise. Jamais cela ne »uuii vji 
dans on pays libre. A'uisi i4 voua le dis, vous 
vous perdrez en ne frappant pas vos ministres 
coupable (Bravos répétés k gauche). 

M. Bara propose l'ordre du Jour sui­
vant : « La Chambre blâmant la mesure 
disciplinaire infligée A l'administrateur 
de la Sûreté publique, passe à l'ordre da 
jour. » 

i.a droite devient houleuse el crie : 
Aux voix 1 » H. Janson demande la 
irole. 
L'honorable député de Bruxelles riposte 

A H.Jacobs. 
L* droite se met k vociférer. Et la dis­

cussion est étouffée. 
On passe au vote. 
L'ordre du jour de M. Melot est adopte 

par 76 voix contre 31 et 3 abstentions. 
Lea manifestations 

Il y a eu des manifestations aux envi-
one de la Chambre où de fraudes mesu­

rée de police avaient été prises. 
Place de Louvaln une bagarre a eu lieu. 
A foule erle : Vive Janson ! A bas lea 
tinislres I 

Terrible aooident sur le ligne de 
Tia.as.al étatèU 

Un voyageur qat devait, parait-il, prendre le 
train A Tournai, peur se rsadro a Péruweh 

,r megarde dans le train qui part 
t.. 50. Il s'aperçut de sou erreur 

Il ouvrit la portière et aauta i 

a monté ps 
r , a r Lille A 6 
an moment oo 

boa da wagon. 
Cette imprudence lai coûta la i 

l roues, la malhaurem fut 

de 1 
eâdavro dans oet 

Prévenues ausaltot, lee a 

ax opnetatatiane d'usage, 
lions ne ooonsioeoni pae t 

et procédèrent 

l'identité do 

eiL0tQU£ 

• *Ja»Vl 

Ulat . 1 

SOUSCHIPTIOK 
pour l'értotUa i Lille 

;jflWTi 

STATUE DEJtlOHERBE 
MWoription du Comité 4e Boabaix 

sKaMissooMeU ArooM eteaaevttlo : 
•BAI Aaoao Soetassitto, a*/.; Aoailto Sesae 

; Unis Dulsranoo, Qtsar î oolosoq, i\6g 
" ' itertsMiBoate, 

riaeoJJooa 
. -Celoatla 
- in PïMjjiia. 

H Delporte.Û. De< 
LoObé, B. Oetiay, 
UéooltJgi" " " 
tenu Beli . 
taert, Uplat, Vve LemSi 
•Xevoye, Mi" 

ca, 1 fr- chacun- — J. 
ilmn, D. Lefeli-r-, \ 

_ _. Dalio, Bandeau, Cat 
te«u Bekaerl, peacimpa Lilœsrt, Didier Soe-

iiiitbért, L, ane-qu é 
nxgrrtto,K. .__. 

- Gepelle Vanesle, H. 
' ""ondeetti-. P U' 

Total iii la 
loi gardas H*nn 

L. Pollet, H. i.atl-im»Qfl, A. Blondeaus 

Chronique régional) 
SOCIÉTÉ OU MNCVITEIMS DU »0«D 

Ghroniqua Locale 
RUUDrffX 

Uaos loM pu Tribunal eVarmai iroe 

, bon plaisir 

qui uese dérangentjamalspouraller voler 
eu entendrait ae plaindre. 

(Test un précieux privilège qu'ont lee 
patentés d'être jugés par des Jurée choisi* 
par eux. Noua espérons, qu'il» s'en aeai-
vlandrout et que le nombre des votants 

piu mbreux aujourd'hui que ]« 

Le parricide Vandomme. — On e'ai-
tendait bien é la condauinattoe à mort 
de Vandomme, l'émotion causée en ville 

Telle, n'ea a pas moins été 

prètendeet que fenéeuttea n'aura pas 
lieu A Roubalx, les autres disent le con 
traire ; le* derniers croient encore qu, 
la clémence dii président de la Repu o II 
oaie s'exercera en celle circonstance. 

Non* sommes allé voir hier soir-Mme 
Vandomme, 

( dirembrt /S#fl 

s les faacieules de 

nage des engra s lors de la pris. 
Hvraleoa et donne A oe sujet qae'qaQs conseils 

e la Valette, entretient la société du crédit 

ive'oppe lee raiiona pi 
. ie est appelés h revis 

membres de la société dd s 

d'objection* présentées 
Garmaui, de Maubeuge, propose A la îci.^ l'insertion de cetti 

sa fascicules. Cette proposit 
M. Codron-CaUoIro fait un 

on est adoptée. 
> ooniinuBicati 
lissage rural 

plutôt sur nne améliora'io 
' leage. L'appareil eonsi 

rorte caissode bois i d' 
)t placé dans la partie I 
[npartiment inférieur, f' 
i d'eao pénét-e dans h 

passant par des trous reir 
-sDpe, traverse le lin et r*.-s 

-Cn procédée«t très simple . 
que partout, il a l'avantage de permettre d'uti 

n trop pies 

déviterli 

I poolé 

i y plonger 

*44fl 

i dn lia, i'f*Ut 

'. reflet 

tempérai tin 
it obtenir. 
Lion de M' Codroo sera insé 

La Société dea Agrleultears du Nori, aya r 
;quis la conviction que le concours de Jumenti 

poulinières 1e demi sang institué dans t'arron 
dissemeot d AveSnea oe peut avoir aucun) 
utilité, et croyantnnaprésç nq années infruc 
tueuses l'eaam malheor^ui de cette tentative es1 

auftlsaul, prie M le ministre de l'agrtoaltur. 
* ipprimer a* eonoourif de iuments flowi 

, et de repartir son allocation de JtWJJ fr 
jonooura départementaux do Juments d< 

Jei, annuBllemoni ont lea dans les cir 
Iptionsd'Avesnel, de Cambrai, et d'Hite 

bronck Dunaerquo 
Le voiu Amie par Af. Pollet sot admis es pnn 

cipe parla Société. Néaninoias,en présence des 
observations présentéee par plusieurs mem 
' res, oette question sera discutée d'une ma-

ière plus approfondie lors de la procbaine 

M. le président, avant de lever ta séance, 
porte un loaat aux DMioltrei de la Soeieiè qui 
ont été l'objet de distinctions houorirlqu ~ 

casion de l'Eiposition univenelle 

arsvts.au nom des offleiers du Met 
agricole, et M. Comon, sa nom ara chevalin 
remercient H. 1s président des paroles ain 
blés qu'il vient de prononcer A leur endroit. 

SoMoriptioa raidaorao. —La sooaoription 

ion et do l'iaspoclion pri 
imo de 21,014 francs 5S eseAboaës, qui a 

été versée par le directeur départemental a |la 
csietè da trésorier payeur général A Lille. 

M. Brunel, inspectenr d'Académie, adresse 
foltciUtlow g tout U petoaaael ' 

_. sent primaire do Nora poar ov 
rendu aveotaat d'empressement et deaBmsaité 
an tel bommags da reepopaUaaaee, gr reepret 
et d'admiraboD k la mémoire de l'homme qui 
fat on grand citoyen et an grand patriote. Cet 

M M piété « t *o tïusoir -
patient aaprltqal rège* êas 
inscriptiezta eat denarasiateeeet 

de M*.»5 U. «1. 

msatpl et dw déUgaés adjovata A 
eonjejll pour lee affaires relatives k l*ee*eigne-
ment privé, aura tien le dimanche fï décembre 
toorMt 

- Lee caadiaatsk l'Ecole na­
vale pour 1890 devront se faire tneeriroda 
as ** avril prochain a la préfootare. Lèse 
SiStiS aejl nul Hast A «aakerajoa Isa trots p 
•lier* jours da i 

s piooos - Des fsp«sos pièces d 
^ -^WaSaBi le l e l 4 milli 

' n tttrsajaallea. 
e » V eioaaoa esëf leatoiteatu meatofa 

, asftsa aajssséasaMss* rvsoaorJoaUoo) 4s 
.iWasmialoiéo plwa.leo tattrea nUT grftréea 

de M 
lalbeureuse terame n'a appris l a coi 

damnation que le vendredi matin par 1 
journaux. 

Elle parait très affectée ; elle n'avait 
- - * pensé AI 

malheur ei 
nous disait elle. 

Avant le jugement son mari lui écrivait 
souvent des lettres tréa tendres; il espé 
rait toujours être acquitté et se berçait de 
ta douce Illusion de poufoir btertiôt ré 
prendre la vie commune avec aa femme. 

Cette dernière n'a pas de grandes reg-
. Les beaux-parent* nont pa* été 

mière A Roubalx. 
U y a trente aoa. en 1858, une exécution 

capitale a eu lieu à Lannov, celle du nom­
mé Séverin qui s'était introduit chez un 
fermier, au hameau du Rebigot A Willem 
pour voler. 

Pour parvenir A ses Un*, il avait du 
tuer trois personnes. 

Un expulsé redoutable. — Vendredi 
après-midi, vers une heure, le nommé 
Victor Dubois, raitacheur, âgé de 27 ans, 
demeurant rueSte £lisabeib entrait dan* 
un état complet d'ivresse a l'estaminet 
Henri Ulroux, et sans qu'on ne lui dise 
rien, se mit à insulter lea consommateur* 
et A briser des carreaux. 

M. Hirimx alla chercher l'agent Del bar 
qui était de service place Nadaud 
dernier ne tarda pas a arriver sur 
lieux, mais à son arrivée l'Ivrogne prit la 
fuite. 

L'agent le poursuivit, el l'ayant rat 
irapè arande Rue en faee de rétablisse­
ment de M Aliart lui mit les menottes. 

A la hauteur de larue Pierre de Rouhaix, 
Dubois injuria l'agent et a'appuyant le do* 
contre un mur ne voulut plus avancer. 

longtemps dam cette po 
eut, aide d'un passant le 

traînèrent jusqu'au boulevard de Beaure 
paire. A cet endroit, l'ivrogne ae voyant 
entouré d'amis, se débattit de nouveau en 
donnant des coups de pieds A l'agent, qui 
parvint, non sun* peine A laeooduire au 
dépôt. 

Tandia qu'on interrogeait Dubois, il dé 
clara être expulsé de France. 

Il sera donc poursuivi pour infraction 

six heures et demie, chez Mme veuve 
Baerr, marchande d étoffes rue ée 1 '*-
peule. 

Cinq Individus avalent brisé un carreau 

.perçut et alla prévenir la police qui pro­
céda A l'arrestation de deux des voleurs. 

Ceux cl dénoncèrent A leur tour deux 
complice* qui furent arrêté* et ton* quatae 
oonsTulU aa dépôt de sûreté. 

Ce sont les nommés : Henri Fachaux, 
tisserand. Agé de 16 ans, demeurant cour 
du BalIoD d'or, rue de l'Epaule. 

Louis Vérelmeste, apprèteur Agé de 
13 ans, demeurant rue de la Limite. 

Julien Thénn.âgé de 15 ans, demeurant 
rue du Progrès,à Croix, et Léon Watrinck, 
tourneur en fer. 17 ans, demeurant rue de 
Watt. 

Le cinquième n'est pas encore 
trouvé. 

tel- de Ville, le Lundi neul Décembre cou 
rant A cinq heures du soir pour examiner 
les questions suivantes : 

Parc ds Barbteux ; sentier sur le terri­
toire de Croix. — Examen du budget pri 
mlUf de 1890. 

Le meaiveraant de 1s population Met 
dan»t le mais se norembre. - L'officier 
de l'état civil a enregistré, durant le amess 
de novembre, 307 nsisiaooes qtrl se ré-

Ïartissent comme suit : e «fa nia lég itlaoes, 
41 du sexe maaralls «t 113 du saxe fémi­

nin , enfants illégitimes, tr te sexsmee-
culln et 36du sexe féminin,soit eaoaMiaWe 
168 garçons et 139 fin et . i s s saWefTlias, 
au nombre de 19, ne sont pas eompris 
daua ces chiffre*. - •' -

On s compté 132 deeée doit M As sooine 
d e i a n , 16 de 1 an A 19 «as, I 9 d e 3 0 à i » 
ans. 20 de 40 A 50 ans et 41 de 60 ana et 
au dessus. 

Parmi les causes de décès, nom sa re­
marquons a de fièvre typheïde, 1 de diph-

tstios «t bémorratie céré*rale. U de 
laladies organiques du cœur, 8 de broa ' 

elaiu aifué), 4 Ae brosschiie sWoalqtn 14 
de psMumonta breaiche pneasussée, lé Af 
diarrhé gasirv-entArite, 9 de Aétdllté con­
génitale et vtoe Ae ea«ft>rsaatieD, t sulst-
des M 38 sauras causes As mort. 

Il y a eu pendant le m-U de» novembre 
sOO mariages. 

roa, le nom.ué Philippe Caaans, Agé de SB 
- Jsndi matin Un hait hea-
lllpne Caaans, Agé de SB ans, 

/"•V4*. •••MVfaart. frappait son 
to téta, lorsque «lui ai aat peor et 

embatla. Dans sa ooarse, l'animal sas* es faire 
delégame. 

A la voilure d'u 

Un>apport a été drossé A la oharge de Casons. 

Arrestations poaur v a l . - u policée prooodé 
sut irrest«tioao.da« •—*******>* Xn'rouct 
ratuoheur. Agi de 31 anjL^damaursatrua 81-
Antoine, «oui rrmraip.t oeTJ'ai \ \ A h e mon­
tre aaga-âstîaa d>. isejar 1|| | ssfl i » deasairaut 

Ce dernier aat inculpéd'ua vol d'une eomme 
de cinquante-cinq fransa to" prfjadies de M • 
Alpn o«a Vsn eputU. tosvrnsor ea bois demeu-
r«ntras dee ilenrs, f. Honbalx. 

Tons deax ont été îranférés. nier, A Lille. 

•aras As Rvilirx.--«jf *nfflPpe, l'ngés aar, 
D&embre de la Société françaiae d hygiène, con-
cens onna.re A Lille, dea bains de natation k 
oaulema*réa).d-luvor et d'été, voulant fonder 
un sembUble établissement k Roubalx, et ne 
esnnaïasast pas iadrssao de tous les action-
S»!ri* de la eooiétédaa Bains St-Antolna qui 
prend fin le 3t déconafcre courant, t.ne Isa por-
tepra de ces titres do Bien voolo r se mettre en 
relation avroe lui poar use communication qui 
les intéreass.Lui eorire k Lille, lié, boulevard do 
saàisaf.Â. 

céaoevrs da Buiarâ nd concoon 

1̂36̂ 1-̂ 6 de Lille, k Noël, oiiet M. Cam 
i'oalaminet Oam.ile. 

Un oNKoars individuel surs lie»'le landemsia 
S 7 heures da soir. 

Los Prévoyants d« l'Avenir, société civile 
de retraitée - La recette de la ii7e aection 
(Kotinaio, a'eot é<nvée. poar le mole de décani-
we. k tvs* francs poar 6-4L membres, doat U 

S tuetion général.* de la Sociétéaa 80 novom-
bre : 

ÛO sect on s. 
97 8SS. sociétaire!. 
Oapttal : 3 326.19* fr. t>» oaol 
On peut s'inscrire le premier dimanche de 

claque tnoli de 10 heures k midi, dam chacun 
dee>bureau ae eeo-llae do la section: eh.es MM. 
Leoomt*, oafé da Olotw, 8t, Grand* rue ; florin, ) l'Aima : rCàtnee, bO, rue Pierre ds 

; Rousseaui, S. 
de-f 

Dejardin, P. 
de Lannoy ; Uacal, 8t, Oraad'-Cbamin ; 

procéder A rétablissement dé la ïigûe télcgra-
ph qutideHsubaixkLaaqoy. 

Un tracé de sotte ligne indiquai 
privées où i tXit étr* plAcrd, 

is). restera déposé pendant 

les intéressés peuvent 
en prendre sonnaCssanoe »t présenter 
aervations ou réclamations. 

: Analyses Voir k la quatrième p<ige 1 
de la Bière Française. 

H O T E L D U COMMERCE 

CAFÉ BILLARDS. - RUB NAIN, 10, ROUBAIX 
Tons les dlmaurties et lundis, orcheétre 

aymptioniine, de o A 11 h. Dtners A pru fixe <-t A 
la carte. Salons pour t 
pour noces et binquets. 

famùUs. Orandq i 

T O U R C O I N G 
CONSEIL MUNICIPAL 

Séance tu 6 iéam\rt 

dlsnlrede novetni.re. 
Vingt otaq conseillera Matant praeenls 

sous ia preeideuce de af. Hassebroucti, 
maire. 

M Dron, 'iêputé assistait i eette réu­
nion. 

LA lecture de procee verbal de la d e r 
mère réunion «et renvoyée i la proeaaina 
seatioe. 

*»«ets|af)>t>J« Hlfr lee teaeeeeare 
U. le Maire, dans un rapport, informe 

A 4 j a a i r . i l . . «a , •/•«atueei 
Le conseil homologue le cahier dee 

chargée pour la mise en adjudication des 
vidangea provenant dee bâtiments muni 
cipaux pour l'année 1S9Q. 

Aler.lea aie PSatemaf• 
Rat également bootologui le cahier dee 

charejea pour K lour»Uure daedeortee 
neoeaealrej à la nourriture dee chevaux 
du service de l'aboutie en 1890. 

En raleoo de la diminution de oertalnee 
denrées, le montant da la fourniture a «té 
abataa*del3àl2.0IK). 

r . M p l e . êtes fetfcrlejeiee iCègUm* 

comptes d u tant iqitea d'egliaee pour 1888 
M les propeeittou nudgéiaires poar 1880. 

11 proeoee le renvoi deedite comptée t 

lésion oearioancea. 

J8EB2BSL'g£Z 
maode de suuveution formée psr eette 
fabrique pour réparations au clocher de 
l'église. 

S U. le maire doooe lecture é'uaj Rapport 
étaiilé sur la question de* réJategioDs 
u clocher. 
Par lettre en da(g du ai avril 1888, le 

trésorier de la fabrique, appelait l'atten 
taeo aWi^oWDoaWlem • g s j | a ^ i l » a y r l e 
mauvais élat de la tour. 

le maire de Toaraeaoi d» rtaiter le elo 
cher et d'eu constater l'état, depOealt na 
f«B#or» JjediquaBt an détail d u répara­
tions à effectuer au clocher et évaluant 1a 
uepeaM 4A400 fr. 

Copie l e e e rappar • parlée „ J»a» s ipaart fut I n i e e i l s t . . 
•olna de M. le maire au président du oon-
seune fakrlejas d t N p a f » D M w . 

L* fabr lûa u faisant p u preoeéer 
aux réparations nécessaires, af. le maire, 
psr lettre dat m n e t laW, adressée au pré 
aidwii, appelait t aauveaa son attention 

Sur lemauvaia état dû oleaher, qui eone 
ueau un danger pour la aéeuiilé puhU-

que. 

rfSSJ^tSStîtWlSf. m >•? 
aiatire alléguèrent le manque de reesour-
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